
01-06-2010 Paris-Strasbourg 520 km

La journée en direct

(majoritairement rédigé au fil de la route par
Anne, commentaires ponctuels de Gil ; 3 jours pour le prix d'un)

Dimanche 14h52

Enfin le départ ! Dans l’énervement le plus total … Levés depuis 6h, on n’a pas mangé …et pas une
seconde de repos … On doit passer à Monts faire la bise à Mamy, fête des mères oblige !

Pourvu qu’on n’ait rien oublié ? 1 km sur la 4 voies … on a oublié le cher cahier de bord offert par
les enfants à Noël ; demi-tour retour à la maison. Michèle, Fred et Vincent ont bien ri de notre
étourderie.

Le chauffeur fonce ; 23° dehors, 25 dedans, temps variable avec éclaircies. « Jusque là ça va »,
comme disait l’homme qui tombait du 25ème étage en passant devant le 24ème !

"Je suis inquiète" (Anne), "comme d’hab" (Gil). Arriverons-nous à l’heure chez la cousine ?

Lundi

La soirée chez la cousine fut très sympa, accueil impeccable, très haute qualité de réception ! Gil
intarissable, et les cousins aussi (et Anne ... "comme d’hab" Gil).

Départ de la banlieue vers 11h. « Fluide » sur l’A6 et BP ; un miracle. Nous voici à Vincennes vers
midi. Au programme : la poste et un tour à Paris. Tout va bien, mais en réfléchissant, je me rends
compte que j’ai dû oublier certaines choses. Ah, ma liste ! Pourquoi ne l’ai-je pas lue et relue …

En arrivant sur le parking, frayeur, en remettant la pompe en marche Gil avait oublié de refermer la
vanne de sécurité après l’hiver et l’eau coulait sur l’esplanade … vite remis en ordre.

16h ; nous voici garés tous sur le château de Vincennes (une autre frayeur en rentrant de Paris-
métro-, on avait juste oublié de fermer le camion …).

On retrouve les copains, ça rit fort, tout le monde est très énervé.

Première tâche coller les 6 autocollants ; à l’eau savonneuse, ça va au poil !

Papotages divers et prolongés, apéro, dîner.

23h30 : Gil se couche après avoir terminé de bricoler ; oui, ça continue. Dans la soirée l’eau s’est
mise à suinter sous le réservoir droit. Branle bas de combat. La visseuse ? Flûte, Gil a oublié les
embouts. Le bon vieux tournevis a fait l’effort de démonter toutes les belles cloisons neuves pour
constater  que  la  trappe  de  visite  laissait  échapper  de  l’eau.  Vidange complète  de  l’eau  propre,
démontage et recollage de la trappe grâce au tube de Silicone pertinemment acheté au BHV l’après
midi par sécurité !

Minuit extinction des feux avec … un doute … où ai-je mis mes clés ?

Mardi

7h15 debout. Le thé et la toilette à l’aide des jerrycans sauvés de la vidange. Petit déj normal. Il fait
frisquet (12°7 dehors) ; le pain grillé nous réchauffe.



Une fois la toilette terminée … il s’avère que les clés ont disparu ; Gil se précipite en ville aller à la
boulangerie et essayer de dupliquer son trousseau ; le hasard fait bien les choses, la boulangerie et le
« clé-man » sont voisins ; deux clés sur 4.

10h15 petit dèj en commun ; je pars à la recherche d’une autre boutique pour les autres clés et
trouve en même temps la réponse à d’autres problèmes, (la poste encore, l’écharpe oubliée, les
photocopies du passeport) ; pas de progrès sur le front des clés : mais en rentrant je tombe sur une
boutique Bricard tenue par … un couple de chinois ! Là, miracle ils disent pouvoir reproduire la
petite clé de sécurité et la clé de contact ; par contre je ne les ai pas ; retour au camion, puis à la
boutique (15 mn AR sur les pavés de la cour du château). Je retourne la récupérer, mais horreur, la
dame a oublié de prévenir son homme qui est parti en dépannage.

11h45 Gil y retourne à son tour, pas de Monsieur, pas de clé.

12h30 ; il va falloir se mettre en ligne pour le départ.
Gil  se  glisse  au  volant  ses  clés  à  la  main  et  au
moment d’introduire sa clé dans el contact, il trouve
la  place  occupée  …  par  le  trousseau  «  perdu  »
d’Anne ("je me suis même pas fâché" -Gil-). A ces
deux là, ils ne changeront jamais !

On a bien fait rire tout le monde, même pas honte de
nos  bêtises.  Suffit  juste  de  retraverser  la  cour
(poouf,  pouf  …)  pour  récupérer  les  clés  à  la

boutique, mais tellement soulagée, j’avais le pied léger.

13h02 :  Je  conduis  pour  passer  sous  l’arche  du
départ  pendant  que  Gil  filme.  Je  remporte  un
certains succès, peu de dames sont au volant en cet
instant décisif.

13h25 ;  on  laisse  l’autoroute  pour  prendre  la  N4 ;
cap à l’est pour … longtemps

20h10 : arrivée au camping de Strasbourg ; tout va
bien ; on verra demain matin à la remise en eau du
réservoir

21h37 on a tout recopié, on n’a pas mangé, faut pas compter sur aussi long tous les jours hein ? peu
relu, excusez les fôtes !
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